
*es Abacieai-Lorrnni 
I la itatuo de Strasbourg 

Paria. 10 ml 
Lés AlfadflM-torr&iM dé Fronce et des 

Oohme» ont accompli ce naattn dan» Parla 
leur pélenoags palri'Uoue «omul. 

Pré» de quatre mile personnel avaient 
pria part à cette rrtanifcsta.ton qui s est dé- 
roulée dan» uo ordre partait. 

Le rendez-voue était fixe à l'angle du bou- 
levard de Strasbourg et de la rue du Chà- 
teau-d'Euu. 

Des huit heures l'a/fkienoe était cunaidé- 
reste à cet endrut, Pruaieurs dea aneiaioa- 
UmU» avaient revêtu les coatumei dea paya 
«rjlfT*T 

Dans la foule, on remarquait 1* caatniè- 
re en uniforme du 11» régiment de inebitea 
et uno femme Agée dont la potixtae était 
ah&marrée de décorations. Cette remue 
était Mme Piton, chef de ht première am- 
bulance de 1370. 

A 9 heures et demie, le cortège, bannie' 
res «ployétee, se mil an route. Par k» bou- 
levards et ta rue Royale U gagna la atatue 
de Strasbourg. 

Après avoir déposé teura couront.*» 
le monument, lea aMaatanta rendérent hom- 
mage au souvenir u* Paul Daroulède et ac- 
ctasuèreat l'Ataace Lorraine et la France. 

Le corlèa» l'aMgef ensuite danf ta ras 
de Hivou, où il data* devant la atatue de 
laanne-dAre. 

Da ta pinee <taa Pyrsrrodee, les manifeé* 
tant* a» rendtaant «ur la pUce du (arrou- 
feei, où iU saluèrent la statue de Gambette 

Le Championnat de France 
PROFESSIONNELS 

LE   ROUBAJ8BN    CRLPFELANDT 
B6T VAINQUEUR 

Paria, 10 mat, 
Pour te huitième fois, noa coureurs rem- 

uer* ont dispute, dn matin, le titre de chein- 
pion de France sur route dm 100 kilomè- 
tre», sur le parcours ctoesiquo Verseiltae- 
Hanibtiiiillet-Versailles. • 

La victoire est revenus a Cruppelandt 
M 2 b. 87'*»" 1/5,  record battu : 

2* Ekkgei ; 
B* Brooeo ; 
4* Lapine. 
Le peJmarés du Championnat s'établit 

comme suit : 1907-1908, Garrigou ; 1909, 
Min Alavoina ; 1010. Emile Georoat ; 1611. 
1912-1913, Octave Lapiie ; 1914, Cruppe. 
lundi, .ii— 

NOUVELLES LOCALES 
ET REGIONALES 

LESUCREBÉGHIN 
RBOONNMT IU 

Los Courses de Lille 

Le tana lot tondeur M Bon* edmw on 
peu de jM*. on j»-» aV vent, m peu o> 
*<*i.  Ce  un,»   nsvnt fm-osepnae  nca 

Ecrasée ion las yen it sa fille 
A LENS 

Dtatanoba ma»tn. Mm» BnUltex, née Maiie 
ÏMMwMifte Dirait. 9» ajis.originaire de Souas- 
toe<P—4e-(Mà». demeurent » leu», rue 
Bessùmareliais, oilé du n- a de» mm» de 
Lan», revenait vers 7 h » de repicerie Lan 
délier où elle MaH allés faire Quelque» 
nchals Elle •'««» avancée dons le» v<«e» 
du passage à niveau de la halle da la cité 
SaintSèrre tenant te mata de sa fille âgée 
de 18 an». A oe moment un train de rmir- 
Chandisea parti de Un» suivait la voie gau- 
che Il adira tonte aon ailenuon car elle «art 
désireuse de traverser eu pu» vile dès que 
le dernier wagon eut dépassé aa hasde-ir, 
elle s'avança.  A oe moment arrivait lex- 
K*s oui. parti ©"Hasebrouelt. «arrête a 

M députa le 1er mal. a 7 h. «S. Le, ma- 
mina astS», la fillette laena la main de »« 
mère en lui criant de reculer ; te pauvre 
femme quatouo peu Bourde, n entendit m 
la sarêne oi te voi. de son enfant, eilo fut 
happée pw la locomotive et broyée son» le» 
roues ta petite, lerroriaée, criai» appelait, 
lolle de douleur. On l«oi«na «nomment, 
du lieu de l'accident et l'on releva Mme Bail- 
liez affreusement mutilée. Elle avait le crâ- 
ne défoncé, la Jambe droite sectionné,, a 
.jouteur du genou, elle porte sur le corps de 
multiples blessures Son cadavre a été trans- 
porté & son domicile. Elle laisse son mon 
Sens te douleur avec 5 enfants a sa charge. 

■ ai» 

La grève du gaz à Roubaix 
La journée de dimanche a été très calms 

le personnel occupé dans l'usine a corfinué 
la fabrication pour aumnenici- la réserva 
uaiornétrique qui s'est trouvé»- un peu in- 
duite par la grande consonunotion de trame- ■ 

DKTftWUnON DU GAZ 
La Société fiouboieienns d'Beteirags a 

l'honneur d'informer sa clientèle qu'elle **ra 
en mesure de mstribaer do ga* fwr^artlwi 
tandi, S 14 heures, aa landemam mardi, A 
S heures du matin. 

Concours régional 
il stèDograpbie et li .aciyloirapliie 

Le concoiirs i»l»onai annuel d» Sténogra- 
phie (Système Duplayé) et de DaAyloajra- 
phâe de 1"Institut StéWrenhique de France, 
Su. a reimi «i 1913 : 15.000 coanneliteurs ré- 
partis dans ISO contmuiu^ de France, aura 
fesu, pour ta région,le dimanche 2rtnai cou- 
rant, 4 9 bsuna précisas du matin, dans la 
snHe dea cours du Cercle Slénogniphiquc 
Dupk>yen. 2S, rue du VieiKAbreuvoir, Bou- 

Les épreuves se «itodiviseront coname 
Buit : 

Sténographie : Ie Degjé eajpérieur et com- 
mercial— Dtctées aux viteaaw de 100. 140. 
1» l*, 110 et 100 mota par inimite ; 2« 
Degré seotaire élémentaire. — Dictées aux 
Titesses de M, 80, 70, t» et 50 mots par mi' 
Bute. : _    . 

Dactytngraphip : Epreuve mnique : Copa* 
ajendrerrl 15 minutes d on texte donné. 

Le concours de sténographie est réservé 
aux candidats duployens ; celui de du<^tyio- 
granak, aa coutraire, «bi ouvert aux £téno 

dactylographes de dactylographea de tous 
les ayslèmes et de toutes lès marques. Lee 
.lames seront admia». 

Les oandiduts doivent sa faire inscrire 
avant le 17 niai courant, par lettre ndi eaues 
A M. le Prévient du Cercle Sténograptaique 
Dui>kryen, 28, rue du VieU-Abreuvoir, Rou- 
baiw. 

Dea toaehiiies a écrtre des prmcipaie* 
marques serotitmise.sgratuilemorHà ta dis- 
position dvs cnni Kl■ >~ iiui en mi".'.: fait 
najécKilement la demande kra ds leur ins- 
cription. 

un Comité composé de commerçants, an- 
dustriela, directeurs d'Ecole et profe*iseurB 
de stfrK>grephie assurera l'exécution sâneere 
des épreuves et de nombreux prix consis- 
tant en médarlles d'argent et de tvonBe.sty- 
lotfraphes, votume*,, diiilôme», ttc , seront 
at«ritaés> aux teairoats. 

UNE AuJUStsHt*. DAN» LE» 
La (cnimi Maria avonborg, 

domiais uxe, ss preasouàt 
beurea du LUSOO, au poste 
ajTondiasemant, Elle portait 
te une blessure p?u grave mais de luquetie 
aivait coule beaucoup de sang. 

La docteur Lévéque, que les agenta «'an 
lurent prévenir de avuat*, OM«tatm qu'il oe 
s'agiasuit que d'un? plais anodine et M u 
pansement rapide. 

bitaiTO#e par M. Niolet, i»anmaaKiirs du 
2* arrondisseiiwnt, la fenune déelara qu'elle 
faisait, sameui, uns sortie nooturas an qué- 
t.- daventai-e amoureuse, quand ails ren- 
contra un ouvrier avec loqàel elle e'en fut 
dans les fortifications, pre» de ta porte de 
Gand. Après avoir quitté cet amant ano- 
nyme, élu (il La connaissance de trois indi- 
vidus qui la ramenèrent vsra le manège do 
6* chasseurs a cheval. Arrivé là, le trio, 
dont la cupidité effaçait tonte galanterie, 
assaillit l'tiiipruden'e péripatéticienne et la 
dévalisa de la somme de. trois francs, eons- 
tituant tout son avoir, et d'une pair* de 
chaussures. 

Corinne elle se débattait, les » apnehea » 
lui portèrent des coups furieux et l'un d'eux 
lui enfonça dans la cuisse la laine d'un cou- 
teau. 

Ayant perdu connaissance, la pauvre 
fille resta étendue jur le soi jusqu'au petit 
jour ; alors elle reprit ses sena et se traîna 
jusqu'au posta d'octroi de lu porte de Gand 
oo fil • ise réchauffa. De là, elle vtot ou oom- 
mi.*ariul pour déposer sa pLiinte. 

La fille tstunluji-fi, qui eoriaii d'une maison 
mal famée de Sainl-QuonlLn, ne se trouvait 
à Lille que dViJui*< moren-di. 

Elle put donner de deux d: ses agres- 
seurs, qui répondent respectivement aux 
prénoms de François et d Henri, un signa- 
lement assez complet, qui amènera sou» peu 
l;ur arrestation. 

M Ai »\11 ; DE VM\MI,i 
La FoMtl.e d'Elu In 

La Dirfldion de TOmnia-Pathé, rue Es- 
querinotae, ottro, mardi lu mai, à huit heu- 
res et demie du soir, une superbe repréeeii- 
latiori rinéniatographiqne, au pront de l'œu- 
vre liUoâse dee Colonies de Vacances. Prix 
ordinaire des places. 

Ml*€AI£CU>CltE 
Le eonert annuel organisé an profit de 

la Caisse d-s PupiUt1» aura lien, cette in- 
née, le ukurdi 2û mai, u k. 1/1 Iras preci- 
-H du soir, dans la «aile du Conservatoire. 

ComriH' dliebitudp, la Commiseton s'est 
assuré 'e concours d'artiste» slistingués et 
celte têie àr famille, comme \m preccdfn- 

s, sera une soleunitè artistique. 
Nous aurons du reste l'occrutoi d'y rêve 

l'ir. 

LILLE 
LA CONQU£TE DE L'AIR 

SIX AVIOSS SURVOLENT LILLE 
ILS ATTERRISSENT AU CAMP DE fiO.V. 

CMN 
Encore une fois nos vaillants aviateurs 

mnitairee noua ont rendu visite. Ils étaient 
six et tous nous offrirent le plus beau spec- 
tacle que l'on pus**; désirer. En effet, tuer 
matin, vers 10 beurea, ils évoluèrent lon- 
guement au-dessus de lia ville, se jouant du 
vent qui, à certains momenta souillait à 
oins de 10 mètres à la seconde, et se livrant 
aux exercices paaatotinants en Jcsran* ils 
sont passés nvailrea, tels que glkeements 
sur laite, descentes en spirales et en clie- 
niinée, chutes voulues et calculées, voHes et 
vols planés 

Ces aippareils qui sillonnaient notre ciel, 
toujours bien flamand par son gris trouble, 
étatent : le Jeanne d'.trc. piloté jter le capi- 
taine Voisin ; le Ville de Mirs ueutennnt 
Voamerwige ; 1s ViUe de Grenoble, beuée- 
oant Gabriel ; le Ville de Dijon maréchal 
des kigis Clérnent ; le .ViftV de Vichy. . 
istaaai des loga» l'elUer, d'Oisy ; le Sa- 
toie, brigadier tiiot, venant tous de Vaieii- 
ciermeB où ils avaient fait escale. 

Or donc, après nous avoir émerveillés, ib 
atterrirerit, en de superbes vols planes, au 
cantp de Runcbin, eui* notre aérodronie, où, 
selon la coutume, ils furent reçus par notre 
sympathique Césure, le père de, « Ronchm- 
Aviation i>. qui onrit IV>spitatite a deux cp- 
pjireiib dans son vaste et splcndide hangar. 

De nombreux e-portatuen accmii-iiront (eut 
aussitôt que 1 all«rrissa^e de l'escadrilie tut 
conitue en ville, et étalonnèrent jusqu'à 
son déport, admirent les superbes avions, 
crigjiit* de la science interne qui, oVmani, 
seront les estafeUes émérites et inallaqua- 
blés de notre année en guerre. 

A cinq Iieurea. les grands uiseaux blancs 
et jaunes reprirent aor voi vers Dunker- 
que, ou ils devaient se rendre en service 
ci'inmaivdé, et ce aux acclamettioiie de ia 
foule eiiUiousiasIc. Quelques instante ils pta 
lièrent sur noire cilé, puis, peu à peu, dans 
lit brume, du soir qui lomtxnt disparurent.. 
En ce jour d'élection nous pamea ainsi noue 
divertir et oublier les exuborunUs et lr<« 
creuses exhortations de quelques colleetos 
en goguette, qui, un instnnf. tinrent leurs as- 
sises Grande-Place, à la ooiis de la Bourse. 

UNION DRAMATIQUE l.n.M»l*E 
Oœlqufs jours nous sépariil encore d^ 

ta représentation organisé-." par ceèta Soeté- 
lé, pour f*te.* le rinqjième or-niversiire o> 
sa fondation. Cette aolennité dura lieu uu 
Gr-md Tliéalre Municipal el WJIS croyons 
devoir avertir les retardeéeires que la kv 
cijtion se cowme avec rapidité, il y a à 
craindro que les organisateurs refusent du 
monde au contrôle 

Nous aurons le plaisir d'entendre le heiu 
drarno de Fontanes : « Le Porteur aux 
Htilles ii, dont tes habitués de notr\9 scène 
n'ont pas oublié l'éclatant succès dû à 11- 
Boubliablc cnfjation de Lormel, oams « rCle 
d'Fmile, qu'il rejouera cett» fois. 

Cette belfc? mrvre sera accompagnée de 
la création à Lille du " Owtnmd est de ri- 
gueur », comédie en I acte, due à la colla- 
boration do José -Germain et do Demain 
res, l'auteur de <• LA Chaste Suzanne ». 

De en dirnier auteur nos Jeunes amateurs 
interpréler*«nt également : « Prête-moi In 
Femme », le désopilant vandevillo. 

Enfin, pour ajouter encore plus d'éclat 
à ce superbe programma IU. D. L. s est 
assuré ta participation de la Symphonie 
Eagjrio (B exéeutents), de forrnjiion rrcen- 
ts, mais qui, ?oiis l'habile diieciion de M. 
Vston, a déjri connu maints .'ucréa. 

Les billets sont en ventn ehe*. MM. Mnn- 
cet, 2, PLice de la Bépublique ; Cacnn, f>5. 
rue de Bélhune ; Olivier, 30, rue rtationaîe 
et cheî les cafetiers de la Place Sébsel< 
Sa 

La location se fait sans mnouenlrtlton  c 
prix cher M. f-ormel, 151, nié MMrtM 

En Passant a Parla,   Vislici ta 
'GRANDE MAISON DE BLANC' 

SOtaÉTÉ  IMHSntlIIII    -XJ  NORD 
DE LA FRANCE 

La prochaine séance du O-nité du Céine 
Civil aura lieu le mardi 12 mai. h cinq heu- 
r-eures précisée, eu siège de !a Sociale, 
116, rue  le rHopiWI-Militaire. 

Orlre du jour : 1' Corrcspon lan?c ; 2'' 
M. SwimîMtaiiw. — Surt'n^idiis ereôos |H*l 
les harmoniques 1 : 3° Objets divat*. 

La pnebatm séanex ds Coctuté dea Ail.» 
Chimiqfifi 'i \iîronoiniqires iura bon Ir 
Mercreii 13 Mai, à cinq heures 't il"tin>. 
au siège de. la Sodélé, 116, rue de l*Hopt!ai- 
Mi! il n ire. 

ùràra du jour : I' Corr^pojrlin -^ ; t* 
Révision du piogrninme ihi DQOOI 
1915 ; 3' M. Pascal. — Uulillaali m des nié 
Hjodes fii.ipliinoes dnns le'* problèin3S ri" 
rossant la cmata aj^io^ilée ; 4* M. Lea- 
eo-ur. - La tjvMfc*. gui LouiHeuri do cm. 
5" Ohjels divers. 

grand nombre   que d^x-dmaurs et) ta  pra> 

nelouse se sont ensuite tentenieoÉ garuea, 
'   sans exagaratàon. ' 

oniiu au pesage : MM.  Vandaune, dé- 
puta ; bouts, ccatsejatr général ; lîorroanea, 
secrétairs ahïèni de ta Pisteevtors ; Uu- 
rengs, adioiM au maire ; Stoclet, ingénieur 

— f. des conae- 

que donnera en notre vaste Madame 
DentfBardt et sa Compagnie sera ou- 

ïs partir d'aufourd Dm Lundi, à 10 beu- 
rea du matin. 

Ms4sm» 8amo tternhardt et SB troupe In* 
terprélsronl a Jeanne Dort u, le grand suc- 
cès de ce l hiver au «béatr* &arnb Bar- 
nitard*. 

La tournée Dufrtin» si avamsajausaWMnt 
connue dans notre ville doamera a partir 
du veudr-di 15 mai, une reprise de wn 
grand succès de. fou rire : « Le trama do 
a beurea 47 », vaudeville 

CHORALE    DE   L'ORPIIrJ.INAT DES 
SOLS-AGEWTS DES P. T.  T. 

On notas a'inooee que U; Cercle Cboral de 
lùipbilinsJ IICM Stius-AganU des P. T. T. 
ci gains.' pour le dununebe U juin, a 7 heu- 
re* «t demie du soir, «u Pains-Ruin<-au. 
un grand Concert Artistique pour lequel il 
•'est assuré le concours d'une Hormonb re- 
[uiéc et --1 artistes en renom. 

Nous donnerons ullérieunsmeni le pro- 
grainme de cette Kolennit<; qui, "ouirne «t-s 
pi'écédi.'iHL's, obtieodra un très grand suc- 
cès. 

IIWMI l'VIUË. — Mutinée à prix ré- 
duits à 4 h. — Soirée à 8 h. M 

Au programme : << La Tache », grand 
spectacle dramatique et romanesque en 8 
parties ; •• L Honneur du Juge », spectacle 
dramatique en 3 parties ; La Rançon de Ri- 
godin (joué pur Prince) . ■ Patbé Jounial », 
etc., etc. 

Demain  mardi, représentation ou bénétl- 
oe de l'Œuvre dus   t>lonies  de   " 
(la Feuille d'Elain). 

IL GRUGEAIT LES OUVRIERS 
Un employé de l'usine KAihmaarai, F... 

V..,, vingt^sept ans, aUtaobc à la Causse 
d'ErNtrgne de lélabh-t-n-ment, recevait der- 
nieremenL de l'avancenient et partait pour 
Riem [Belgique), où se trouve une succur- 
asée de la maison Kuahlmann. 

Mois on aperçut, après son départ, de 
graves irrv'-gulaiités dan*, les écritures ; lea 
vwsemenifc, avaient été ncirmailcmeDt effec- 
tués el inserila, mais le nombre des rem- 
boursements paraissait treâ grand. On in- 
terrogea le» ouvriers qui déclarèrent n'avoir 
kma» denruidé le moindre remboursement 

Ouand V.... eut vent que ses escro- 
queries seraient découvertes, il s'apprêta A 
fuir et Ht dem<'*kttger son mobilier. Maàbeu- 
reutsvrnent pour pii, il fut cueilli samedi soir 
à lu tara de Lille. V... est marié et 
père de deux enfants. 11 a étéérroué et sera 
déféré au parquet. Le mentant de* iHmir 
ut'Tnents qu'il a commis est de 3000 francs 

Corsets de Grossesse 
sur mesure Sapais 20 fr . moitéfs^ adoptés 
»ar les pins grandi accoucheurs, p»Wl 
Mrs u-aufiorméa en corsets as nourrice. 
ceintures de grossesse depuis G fr , tabrt 
qués ebas Mlles Assatanlou, bjodavaisias 
5 bus. ras du Palais-Ribojr, Lille. SeaU 
maison ayant per»o«u»el eatierem«nt temi- 
nia. Téléphone 2635. 1^" 

UN VOL DE GRAISSEl RS 
Dimsnclie. vers trois heuro du mnlin. le 

agents Brou tin et Egot, du Chenil Muni 
pu, aperçurent, rue Masagran, un individu 
qui poussait uno baladeuse lourdement 
chargée. A Ut vue dee agents, il taMM d< 
[uir, mais il fut appréhendé aussitôt et em- 
ni!finc au Poatp. On trouva dana su voituie 
150 graisacun de machine, provenanl dtu 
vol commis cbex M. Kestncr, rue Fourrier, 
j Cfintclcu. 

Interrogé, le malfaiteur déclara se nom- 
mer Hector Detfnv \e, 46 ans, nuv.uiieicn. 
.i istMfWit rue de Wna^inines, 161- 1; 

avoua avoir commis oe vol en compat»!*-» 
de ceux de ses camarades qu'il n'a pas dé- 
noncés. 

IN ACOUTTEMFNT 
Au jardin atjMfc do Fives, Uoaaaa 

demeurant  rue Bcnvos.  ■ 
A' livrant, paraH-i), sur UIK' liH* !' 
ans, à d. i aux. L'a* 
nisation portée auntre lui ■ et ! raéOBMsa 
fausse, la défense oasuiVe brillunatanl par 
M' Gi>mbert, l'avocot dlallnmié, l'a rédait< 
.i néani Aussi le Tribun 
(.Uns sa séance de samedi dernier, o-!-il 
acquitté purement et simplement M. Joets, 

en chef, 
Votcl le détail ds» énreuves : 
Pria de la Las (hanuacap). — Course pta- 

. — Dateur* LflOO mètre». — 21 chevaux 
engagés ; 10 portante 

Le départ est dihVtte, tas chevaux a* mn- 
aent mal : trots faux départs précèdent la 
Bon Les cbe-vaux partant assaz ff-oupés 
poujr se séparer bientôt, an deux lots d iné- 
gale  importance. 

Des 1 entrée de la égne droite, - Levanti- 
! ». * M. L. Frédéric Moreau (AitnsiaR) ae 

nétache nettement du peloton de tête et 
garnie facilement à deux longueurs devait* 
u Alita ni », à M J Le Bris (Wilcork a La 
Fuite » à M. A. Coblentsn (Gauthier), est 
troisième, à une demrtongoeur ; 4», [ Chs- 
rinetto », à M. H. ds Mumm. 

Pari mutuel   — <• Levantine », donne ga- 
Knnt . pesage 45 fr., tribunes, 93 fr., pe- 

sé 81 Ir   ; placée ; K Ir. 50, 16.50. K.50 
« Altri III s, deuxième place, VI fr. 50, 

18.50, SI fr 
« U Fiate ». iTcàwéroe placé : 10.50, 12 *"., 

fl fr 50. 
Montant des po^s : 20.470 francs. 
Prix de la Société dUnrour âge ment (9* sé- 

rie) Course pista. - l>etance : 2 000 mè- 
tres. — 92 chevaux engagés, 4 partants. 

Sur les quatre partants  ds cette course, 
ri.   ■ Lcvaittiiie  », a déta figuré. 11 n'y a 

donc an réalité que 3 chevaux on course. 
» J'en-Veux », à M. T. P. Thorne (AnsineU,' 
•< VieeVHomrne », à M. G. V-'aiaine (Gr&nt). 

LOaaeits ». à M. P. Sùnéon (A. LansL 
L'épreuve cal revenue à « Vieil-Homme ■< 

après une belle lutta sur le poteau même 
entre le cbeval et H J'en Venx ». A rentré» 
d- In ligne droite, on pot croire que » J'ea- 
Veux ■ avait coursa gagnée, à l'entrée des 
tribunes, le poisjama de M. Tnorne *Jonser- 
vait le nie-l!-■-■■: at « VtasVHonime ■< ébat àta 
ernvacne. DU* son jockey Granl lui da- 
manrti l'effort suprême, et » Vieil-Hourime ■ 
gagna d'une téta « J'en-Veux était 2* à 5 lon- 
fTieuna devant ■ Oaaerte a suivi à une lête 
i«r * Levantine » qui après son effort de ta 
lire»n 1ère épreuve, fourni une belle eourac. 

Pari mutuel. — ■ Vieil Homme ■» donne 
animant, M fr 50. 14 fr. 50. 13 fr. 50 , ptaeé 
'1.50. 7.50 et 7 fr, ; - J'En-Veux -, second 
placé. 7 fr., 7 fr. et 7 fr. 

M-rnlant des paris : 19.100 francs. 
Prix du Nord. — Courae patte Distant** : 

i7.70u mètres — 11 chevaux er.ga.ges ; 5 par- 
tasM 

Le» caevaux portant en pekilon rompset. 
Le Iras* eau awie* lent au premier tour, 

à la Att dumiel ■ A'hermAs » à M. Rérot 
MoU'irtl', en! en téta, wrtri de H NaviRe », k 

M l<**n lieii*: fArnawRV Dans ta ligne droi- 
te du .larrtrn dws F^wr». « Alksrmés » 
l'Ar-nanne et ntvfwl >*Mienr«« longiieor» d's- 
vancr ; le rente du lot » Navtfie » en tête, se 
"H I »a pouvante Dans ta liane rtmrte. 
■ Nsvnta » fait de gens afforta. mnas il ne 
IH''H rekândre. et •< Alkermès ■ gajme de 
'Ttiatae 1engiH>>tni devant « NavMV «. « la> 
Ita », à M H. de Miimm rftantoisrl est troi- 
shtaja à une IfiTHpoonr et <leenie ; ■ La Tou- 
rHls ». k M. G. WaïUirte. oualrtame et-aOer- 
miwne H »   *.  Vt   Enjjène f"«.nt>Ii. einqu-érne 

Irf* imimanl n omit/m les ?.7fifl mètres en 
3 miiMrt<M   t   «aeerirtea 

Piét  MIHIMVI.  — n   VWwmèa   m donne g*- 
"liant ïo fr   H\ 21.50 ei 81.50 ; sases, s.50, 

M   tr. 
- NavsHe u*i»*cond ptaré. 8 Ir , 9.50 et 9.50. 

IIK psata yfi.650 fr^nea. 
Pria de ha Itwole {au trot inonté). - Dis 

tance 2.800 mètres à 1850. — 14 crtevaux 
engagé», U partants. 

1er, « Kric », à M. Cû. Bourdon (Lebou- 
cher), 445" ; 2*. « Klibbti », à M. Ch. Car- 
don fl^werti, 4 45 M ; 9", - Kafcr », au 
Horas de Crécy (A. Méquignon), 4'48" ; 4», 
i Juliette », à M. Méquignon (propnûtaire), 
153". 

» I.ivadie », à M. P. Godet, a fart toute la 
course au gniop, el nalurellcmeut s ont en 
tète, disqiiaMée, 

Bnri mutuel — •■ Kric », donne gau(r*ant : 
24.50, 90.50 cl 42.50, placé 9, 9.50 et 11.50. 
«i Klibbo », deaubèms slaré, U, 10 al 11 : 
» Raata », troisième placé, 7,50, 8 et 8-50. 
Mouliné des ravis,  alL»BD   Jfnunes. 

Prix ds Pnddork    (steeple-chs^l   —    A 
sa assista»**.  —   Distance : 9 400 

nu-Ires. — 16  chevaux engagés ;    12 par- 
I.IT.l... 

l'a beau lot pour un stet^ilc. un lot rare- 
in a Lillo. IA course a été très bel- 

.-. un an n.iiivedienli'e, IHJH sans inci- 
it--iil grave et sans aecideaé. « Pistotat », à 
M It l'.iin [le propriétaire^) tombe dès le 
détail <lf* IJI eoorae o Bata»JtaBa l'oncn ditch 
placé à l'entrée de la pista en huit. A la ri 

», à II. I^irodie (Michell, 
se p*y»ii mal, glisse sur les g-iioux, pué 
sur ta léte ,el fait un looping, atalg, En- 
ttn, ■ Ovallo U », à M. Bars (Morin), se 
dérobe aa dernier oui! iinch.  Ni cheveux. 

tri jockey» n'ont anuffert de ow t 
tous «t «ont relevés sans ai al. L 
été «-«nés par « Itennosta i,ll    . 

s été edjufta pour XJ<â a>. à aon I 
taire— * 5 lijngueur» casveré « Latal 
Mm» A. J. Doux (Gatataai), a j 
M Léon Khan (Bossai), sst tasa 

La vainaseuff a lait f f 

«Mot, a »., éi ir. st a» ir. 
12 fr M et 13 fr. « Latata» », _ 
06, 9 fr   50, 9 fr. st • fr. m Janvisr a, 1 

ème ptacé, 18 fr. 90 fr st 17 fr. 
Montas* dsa sstta : 97740 francs. 
Pria  Lapaetae (au trot  nwoté «i i 

Itanoement ds iliaasan u par torams 
snée, Ûistano* : 9.500 a a.6&> niataea. 

1er, « Kroumir u, à   M.   Aug. VeR 
Wandeafiriste) ; S, .. Irtaf, JoC », à M. j 

ChxMpxet (Rénal ; 9>, « taraav «, à M T. 
cajal (Méqtaftnon) ; **, « Korrtaaa a, à 1 
P. Godet (ta proprlMafré). Las vitassss s'a 
pas été corntatéaB. 

Pari wutaeL — « n>os 
grunt, 90.50 ; 99 at 94.50 ; ptacé, 850, I 
et B francs ; « Irtsh Joé -, osuxtétm pftj 
19, 11 50et UEO ;« Jersey ». tiaonnai 

9.50,  8.50 et 10 fr.   MWirn des 
40.646  fntates. 

Total de omise» pour ta réunion, 
francs. 

La musique du 49" a  joué dans 
vafle des épreuves. Le i*atoor a été 
peu gété par «ne ptata Ai     ' 
réunione auront Hru les 
oension), et les (sniairrita suivant. S* 

Un brelan a survolé U ohs 
juste à la fin de la déiwism 
tuant d'imprceataiinsnni tarages    La 
l'a apolaudj. 

aWGOflE UN ntwu9 

Dinianche, de» a-anU de sûreté ont ar- 
rêté 1» touninnar Paul Vieart, 56 ans, aW 
domicile fixe, pour infraction à use imsarM 
d expulska*. Vieart set» déféré an IWqsat 

ROUBAIX 
ONE   WrtRESsAWTE   EXCUR9ION 

910RD-WHJKIJ1E A CAnssS. 

Le Connta OaxaVai ans notas «ta I 
Touriste a tenu vendredi soir an i 

tante réunion soos la préssdnne» s 
le Détail, vice-p-^ 

tes* das-srd 
dorénssant les ssnsdeurs de», 
feront aanjcntéa dans ta* «ri 
Tounate,   toutes les siikotAkmm ds 
• lea rei»*et<sner sur na aortaaa ansnanl 
oanso on firèsaralinu. 

De tnéane, Il est ■Hiiiiiln qw lai « 

^ 

rents du rtaf-d-Toartata osa | 
excursions aacJieiit que dan 
de l'inaume sera abjujuanuat i 

'itioa   a>aéotata   aoar la»   es. 
•tadéf-nxa, danala   sySL 

SsSfc 

T"#*^ **L î?*"* l'^ounnijs tlina 
éataarele **** «. --h«»n*ta fs^^^H 
a on ier éé la rédaactasi atafV %sl^^^^^H 

peuvent s'ioacrir* des awjawl aaa nu Nas» . 
Tourtato ; le codt du voyage aller st ra*a»M 
'era appi^ximaUvemenf de 9 fr.   50 » 
mes. La Rote dag ifascrintiafw nssa ois 
■ non! 

Pour les cretisis*, le départ sans 4 
5 heures du matin. L'itanérsjn; a " 
suivant : Quesiioy-sur I>*»uta, 
dArnieiiliéres, Aniiantières,   1 
■nil, Méteren, Fleln*. Gaéétae, 1 
Caruiel. el Casse) Le petit itajeunor ssm f 

L» retour des ryaaataa se fera i 
voorde, Boescbépe, Bea-ntan al B 
on retrouvera la muta natinnab i 
matin. 

ACTE DC HnUVnna C 

Au ooura de la mst de 
ehe. vers deux heures 30, M. Léon 
iHMveher, me de Lsnnoy,  19, si 
évoUlé en suranui par un bruit 
semblant provenir de son inanasta. 

M. Léman de*cen*t en toute ntte ds 
lage el constata que l'une des gtaees état 
vin-ine, votant 909 francs, avait été Ira* 

Inen qu'âne   ouverture béi 
vrtt rétatage. aucun dea artactea te g- mnv 

rt avait été nealément iltaiiiaos)   - 
Lwnan ne   sait   lormuirr lie u 

«.■int n'ai 

soupçon contre rtaqueJrAsnle s 
acte de ntauvaia gré. M. le commissaire dn 
poîàre Appert a ouvert one enniiéta, qui, ao> 
pén*ns-lé,  fera retrouver cr ladie irnnnV 

Fniillelon du 11 i 

Cocorico 
Qr&nd Rom&n P&triotique 

DE 

R. FLORIGiNI ET CB. VAYRE 

— Et voua navet pan retrouvé ces deux 
•hommes T 
- Non, Sire,  avoua 1s général, connue. 

Je aruppoae que  ta  pseuoo^amme    et    1< 
!>tataerte ont dû se dé^nnsar dana ta in 
^fcitar me» a*.fema qui tas attendaient. 

-Vous no orayes pas qu'il» uuraient pu 
ta   document    an   prince   de 

il 

■gantai 
■» je I 

auprès 
prince mourant qna aon fila. 

I Alors, le document est parmi leé pn- 
__■■ du princs 
^- Cela os (art pal l'ombre d un dou- 

r_ 11 est faehavx, *aar,éral.q»e août navet 
asa ero •tasotr a» instars au courent plua 

Je vos» aura»* savoyé cbertner ce pa- 
iîr ensx ta prince 
F— Que Vofre Moutaxt* me pardonne, dal ta 

rai, oawa ta croyais que ta prince de 
varia st Notre MajeeU ilaiant dac- 
, st sas ta secret dosait être go»*» ■«■ 
i eiteere It posa, *s n'avais pas dor- 

ade Voira Matants... 
Mvoarrf 
| sér*éraJ,  ta B* pou vota   four 

tani pas vous donner des ordres au sujet 
d'une chose que j'ignorais. 

Le général von Mudt rougit. 
— Sire...     Votre  Majesté?.,   balbutia-t-il. 
— Ne voua encuseï pas. général Vous 

ave* fait pour le mieux. Le seul coupable 
est le prince de ScJiwarU, qui, entraîné, par 
son taie à nous servir, a voulu agir seul, 
prcMtnent trop de aes forces. Vous n'a- 
vez plus rien à me dire T 

— Non, Sire. 

LÎ général porta sa main à ItaiTtaar  du 
At ta awnrt miatairs avec le geste sec front, .... 

et compassé d'un sergent Imlructaur, tour- 
na les talorn, protata m jamne an avant 
d'un rnowentam taosque. ta pointe na ptod 
d^riaée ver» le soi, et sortit aiit<*aMtaque, 
raid», onserratsur atrict dss mouvaMsata 
ioÂqués dans tas manuels d-taot-ructtoa aux 
taonos rseroes. 

L'amo>eraur, rossé «soi, alla à ta fenêtre, 
souleva, les riatasox, «garda ta nrvrs qui 
eoasraaé les bordnros de buts, las nmnahe* 
d'artre» .écouta un» loinisin» eoitnerie M 
ctaimn, et, le née ccélé aux vitras, reprat sa 
rêverie inlemmapue. 

Une porte s'ouvrit lentement Uno toux 
discrète   nt   se retourner lempereur 

Le onef dea hiitaners, Mannernann, salua 
prolViradément, attendit d'être Interrogé. 

Qu'y a-l-il, M»r»iemann T 
Voira Matasté, c'est pour 

La personne qui eollicita o-t-aUe as 
lettre cTaodianco T 

Non. Votre Majesté 
Impossible, stars. Je sta* sirprta, 

Mnnoemann. que, ccamaisBaiil taoaronnranl 
t y manqisci Vous savot Wsn 

que le ne recula que les personnes qui ont 
ans letaJr* d'suanenco signée par ma, por- 
tant l'heure et le to»r de ta r^nital 

— Je dcuiande pardon à Votre Majesté 
d'avoir enfrpint tas îéglenionts.mais j'ai cru 
«jevoir fiaonalaa sur moi dirasisîer.la poraon- 
ne soilicitaiH une audience liiiMiiaWiinita 
tant pour êtie reçu»? sans déiai j^r Su Ma- 
jesté, alntmunt qu ri s agit de graves inté- 
rêt* poétiques. 

Les**anr»ar, sunp'is, dernanda : 
-i- Ouel est donr tet honsiK- qm prétend 

tenir entre ses nasaos ta suri de mon royau 

— Son Excellence 1s prince Wilhelm 
aVhwartt. 

— U no saurait arriver phta à propos, 
muniiira-t-il. 

El taal liaut, il rirdonira : 
— tnanrduiaet auprès de nous, et par fa- 

veur spéciale, ta prtace de Schwartt I 

XXIX 

IE.LE PRINCE DE nCHW ARTZ 

S étégaaite redingote, ganté 
i I*snt-oe-fonne voilé d'un large 

Sanotadnna 
ds noir, son n»»*iB«-TJC7-iisi'Buv 'tjuc ■ 
crêpe, fnénlier de» Sobwarli se   courbait 
devant son scawarata. 

L'empereur atteetiait aor lui aon o.al -rlnir, 
étudiait ce vàsatge voioaïtsire où se osaient 
rensMement, isie ruuiace- tarotichp en même 
temps que l'tadtviston du rssard qm se 
frourdaii, tataaant devvHT teantiuon da 
l'homme qui se trouve en présence de aon 
maître, de cens qat d un ajosle peu! faire 
courber tautas tas tétea. 

Cet examen fat tavorabta « Scnwans. 
Apres qi*eaquea ascondes de «aience. I>m- 

nereur, qui s'était — 

— Avant que vous me tassa*» 
ta moUr qui votn n poussé k me éta-vaarader 
aussi r>rua»]iieirient une aaxdfonCf an deborr 
d* toutes 4o« régis», aruys   de   fena-orts, 

lais^et-moi voua dire la port que je prend* 
au datai ornel qw vient de vou i 
L empire a pemu on la personne de votre 
père un serviteur dévotlC  nioa je j*nis un 
ami, un  soutien télé de axaa BM 
une perte uuvpai-able, prince. 

— voire Majesté, sire, peut être ansurée 
qu'à défaut dés qoohlés de mon père, elle 
trouvera du moiiw en n-.i  k> même iJév-;>ue- 
inent aveugle A se» intetiéta, le nu 
prajseemont h la servir et ta même lidéUté 

— J» le crois Bon sang ne peut mentir. 
Vous êtes d'une ruée loyste fermement stta- 
cliée A lo cjiine de l'empire allemand. Je 
suas) aaraond.- que ta prince Wiltieltn sera 
digtae de son i«ére 

A cet éloge, le prince de Schwartt rougit 
•Agèrenient. 11 S'HHïIUJI. 

- J'ignore DOUM1 qiteta motifs, Prince, 
vous êtes retéé M longtemps éloigiié de 
notre personne, ou j.lirtol je aaat l'ignorer 
J uunlie les plaintes de votre père, qiu accu- 
sait dirtgrnliMde son 01s prodigue. Voua 
voici de retour parmi lea justes, déplorant 
vos erreurs paesées. L'évangile noue em-ei- 
ri qu an un cas semblable, ta père, joyeux 

retour de son (!l\ lui lit revêtir une robe 
de hn et ordonna à ae» serviteurs de tuer 
ta veau le ptits gras de ses étahtee Je ferai 
donc ce eu'aurtut fait votre père ail ott 
véoo, mot «ut suis ta père de mes «jeta, at 
je ma ataaaàrsi de vous voir revenu aa lofas 
paternel après un* longue ob*»ence qui a du 
porter ses fruits. Loué soit 1» Seigneur Daeu 
qui vous « renne dana ta lioans voie 1 

l/empersts- avait débité cfun ton uioiltard 
c tête patata bon >él>e 

On aa» fait hii arrivait soavant da r-ara- 
paarnaar on verset de ta Btfcta coman» texte 

qu'il faisait à sas troupes, A 

PTodiii 
le sen 

toir à tour général, amiral, peintre, oansi- 
nen. sculpteur, êcrivnin. géographe ou lus- 
tastan, ne pouvait renoncer au plaisir de 
proeher . 

Avec une humilité affectée, Scliwarli su- 
bit eanVa allusion à la conduite de l'enfant 

Sue, et " in pelto », se félicita que 
mon fût d'aussi courte dorée. 

— Voira ame, contuvua le monaj qua.vtent 
d'être éprouvée Elle sort de cea erreuves 
pha. raffermie el ptua prudente Voua sait- 

r déaoanaaja tas enatuclias de letine- 
ini du genre Imnvun, et «one sons souvian- 
dret, au quelque tentation trop TI niant ri 
vous a-istiilluit. que iaeu, qui noua a cos> 
mis au soin de veiner aor ta» intarnta «ta 
mis sujets, nous a iiuasi doiaié pouvoir do 
les conseiller et de leur dtatar leur oaickiile. 

uui est sane porné jette la premiè- 
re pierre. Vos erreurs sont mdiantas, artaca 
de SchwartE Vous n'avos plus ia*awn IIMIIQ 
à rendre eorapte * vote» empereur q*e da 
vos actes à dater de cet instant Aima donc, 
parlas sons cr.iinte, et téen itoon ooat de- 
voir viue n conduit auprès de notre ixapé- 
rinle ptM**>ornie. 

Sehw«tiî iittarviait avec niH»t»*nce que 
rsmpereur abordât ce autel. Il no aa II donc 

pr-ar puis- dire ce  qua  fui hrdtait  taf 

- Stac,  r*nsT*etx*-t-il,  |nt an  mm 4 
«-* taire. J» an et» fan ta aoal ' ' 
d» mon père. — seton ta antara «ta 

a» nassssou. 
<tatt«inanie   da prérltenUan était  tasté* 

*■   taxi, non   content  dêtr» 

asajaa. 

car Ngaleauent 
daSc*»3ix 

L'empreur 

j*  suis   ta seul prino» 

garé», ntt-il. Maai 
N'm«*Jlex pes ta* 

Maauraj son pa- 

- Sta», «t Wlntatm, d'un* saix feratn, 
je n'aecass aoÉit mon aén». ia a'adreeea 
aucun reruxwlie à s» moxnutie, mue te suta 
panvw* d* aart ta vanna, car otata •anta 

est néocasatae pour qas Votre Majesta oo _ 
prenne ta danger que peut  taire eminr at 
«es inièréta la prétaatiun de «aon frère rav 
tarel, qui est tout dévoué aux tataréta éti ,. 
la Ki-Hoce. 

- J'igrrarata l'existence de ce frère. ■ 
vous l^iènoÛT   ... 

votre flaTHoié. cost toi qui a axéaTTa la f 
ce de Sctiwarta, c'est tas qat s'est taal «f 
raattr» par tons a**» aarantaam A taf f 

nie traita pour traits, n'a pas c  _ 
aéaea B a est «n.awé aar xaa rouan, A a 
on ane tuer, at croranl -axa ata   nV 
était aartelte, a'a pas entant «ta aa « 
tuer k moi. d'aller i.jiéndM atan aéra, < 
mypowaat vivant. C'est tax, fttfa, fat ail 
votre antii^n, esta tat Wê 
ce de Schwsrta, c'est 
naîtra par tons me» 
qu'il m'est taantxannta A 
«tenter aoua  peine de pooaar,  mol,  kt 1 
fita du prtnre de Seh»»afta,aesjr «n r^" 
leur, pour un aventurier. 

L «-mpereta- était staapatalt 
— Une telle su II si en. nia ani|iMaTl 

Dutia-t-a 
r Je  rorisavtcta  ftara*amtaa»> a» ; 

chose poaaible... 
»... «L avant de iseesotr ta eno» 4 
tenu oui drraé me toer, Je n'avaua a 
es frère esscré m aw 

BAPTtmC 

rat s* OOAUT» ET U I 
•et, rtsw n»an-i.»i*. K| 


